
« Je m’appelle rumeur.

Au départ, j’étais toute petite, née de l’imagination et peut-être d’un peu de

haine. Juste une blague, un mensonge, peu importe. Je suis passée rapidement de

l’un à l’autre, et puis on m’a mise en scène ; on m’a filmée ! Postée sur Youtube,

on  m’a  regardée,  partagée,  commentée !  J’étais  heureuse.  Et  j’ai  fait  des

rencontres :  ah  les  réseaux  sociaux,  tant  de  blagues,  d’histoires,  de  fausses

vérités : c’était parfait pour me camoufler. Certains me croyaient, d’autres non ;

puis d’autres encore avaient peur de moi. Et puis j’ai grossi, beaucoup. Je me

suis nourrie des commentaires, des tweets et re-tweets ; je me suis dupliquée, je

me  suis  transformée.  Je  suis  devenue  incontrôlable  par  ceux  qui  m’ont  fait

naître. J’étais émerveillée par l’effet que je faisais aux gens. Les plus jeunes,

c’était facile, mais les adultes peu à peu aussi se sont mis à douter : je me sentais

puissante ! Les gens se laissent duper si facilement… J’ai frappé un grand coup

en attrapant un journaliste, ce qui m’a propulsée en Une du 20 heures ! Et c’est

là que j’ai éclaté… Ils sont allés interviewer les gens concernés. Ils ont dit que

j’étais  fausse.  On a fait  intervenir  la police,  et  mes créateurs ont  été mis en

garde. On a supprimé mes apparitions. On m’a démentie officiellement. Mais on

parle encore de moi, de loin en loin ; on essaie de me supprimer totalement mais

des gens croient encore en moi.

Faites attention : je reviendrai. »
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